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L  A 

:hasse-peste. 

O   V 
REMEDES     SINGVLÏERS 

ET       FAMILIERS, 

yonr  CHAS  cm  sb  povrra 

fertiir  pour  fe  preferuer  en  temps 
pepferé , 

ET  SE  GVARIR   SOY-MESME 
s 'il  est  atteint 

DE  LA   PESTE 

TarM,  LovYS  dv  Gardin, 

T>oéieur  en  Aiedecine  (f 

Trofejfeur  ordinaire^. 

%^ 
A  D  O  V  A  y. 

Chez  Pierre     A  v  r  o  t,  au 
Pélican  d'or,   1617. 


Dôuay, 
le  tt. 

1617. 


Au  Peuple  de  Doua?. 

ESS  lEVRSy 

la   Pejie  e(i  vn  mai  u 
rtu%  ,  (jj-  qui  ne  [oufjre 
que  âeùay  .    on  n'a  pas  ■ 
ficuYs  le  loijir  ni  U  commodité  ,  jt  j--  - 
HÏY  en  (on  temps  ^   de  Mcdenns ,    M  au 
toutesjots  y   vom  vom  pouués  feruir  de 
moy  ,    nui^l  {^  iour ,    tcmvre  (^  tarâ^ 
fAY  cejluy-cy  •  a  qui  ïay  haitlé   chaY^e 
bien  cxpYej  ,  vom  faiYe  vn  chàfcun  ,  a 
CinHàfiî    grand    Dcâeur    quand  a  ce 
foin£î  ,    tn  vota  enfeignunt  paY  fa  le- 
iîuYe  ,   tant  que  pouY  fouffiY ,   tçut  ce 
^U€  dehués  fu'iYe   a  la  hafte ,  pouY  vom 
gaYantir  (^  dcpetYer  des  calamités ,  que 
trainr  vne  maladie  fi  furieufe ,  (^  d*vn 
chemin  vom  tefmoigncY  ,  que  ie  ÇtYay 
d  tout  iamais ,  comme  ie  fuis, 

M  ESSIBVRS, 

Tout  à  voftre  feruicc, 
Lovrs  Dv  Cardin. 


^rejêruatifs. 


Chapitre    L 

■■ot4r  la  T^refemation  de  la 
Teflç^, 


i.  ^^W^  S  TANT    libre    <5c 
ayât  decjuoy:  Fuies 
toft;    Fuies  loitig^ 
Retournés  tard. 
2.    S'il  faut  tenir  pied  à  boul-^ 
le  :    ne  hantés  ni  les  pèrfbn- 
nes  ,    ni  les  lieux  fubçonnés 
<l'inféd:ion -,  ttiais  prenés  (bu- 
~ficnt  l'air  des  champs  libre  & 
ferain. 

V    Que  la  maifon  foit  fouuent 

bien  houflée^ramonnée,  epou- 

drée,  &:  nettoyée,  de  tousco- 

a  r  ftéî. 


4  Tre fer  natif  s. 

fiés,    pareillement  la 
les  rues. 

4.  N'épargnes  point 
fai(5tes  toufiours  bon 
y.  A)  es  foing  de  inc 
my-liea  des  places,  pour  les  ae- 
rier  &  parfumer,  quelque  re- 
chauffoir  ,  ou  quelque  aultre 
fouyer  plein  de  braizes  ou  de 
charbons  allumés, dans  lequel 
vous  ietterés ,  du  fei ^  de  l* encens, 
de  la  refîne ,  du  colophon ,  du  ^m- 
mt  animé  ^  des  crains  de  gi'noyure, 
Ôc  chofes  femblables  .  le  toujt 
par  enfemble ,  ou  l'vn  ou  Taul- 
tre  .  ou  allumés  des  hafches , 
pqyaces^  ou  des  fallût  s  ^  i^  des  ton* 
neaux  de  terh^» 

6.    Que  les  habits ,  tapis,  lin- 

ees. 


^referuatifs.  J 

ges  ,  \i€ts  ,  &  autres  meubles, 
ibient  Ib uucnt  aeriés ,  remués, 
déployés ,  ecous ,  battus  &  e- 
couueccés. 

7.  Soir  &:  matin  ,  laués  vous 
les  pieds,  les  mains,  les  aiflel- 
les,  les  aifnes,  les  temples, 
les  narines,  6cla  bouche, au ec 
quelque /Jf'f/  de  J^inai^^re  delwî,  ou 
rojàt ,  ou  fiijjat  ,  dedens  lequel 
vous  aurés  mis  tremper  quel- 
ques cloHX  de  gjroufîe  ^  ou  dujan» 
ial  citrin  .  méfiés  y  aufli  s'il 
vous  plait,  Ifn  peu  a  eau  roje ,  l>n 
petit  peu  de  thertacque  ou  de  me* 
tnàat\  iifj.  ou  1?.  forains  de  camfre. 
Ou  pour  le  moins  laués  vous 
âuec  de  l'eau,  dedans  laquelle 
vous  aurés  mis  tremper  quel- 
a  j  que 


6  Trefe  rua  tifs. 

cjue  quantité  de  rue^. 

8.    Soyés   touiiours    vniment 

ioyeux ,  fans  tant  penfer  <3c  s'e- 

f)oiiuanter  de  celle  maladie, 
ans  cholere,  &  fans  autre  per- 
turbation ,   en  bon  repos  de 
bonne  conicience. 
ç>.    Au  matin  ,   deuant  fortir, 
defiunés   moy  J}ne   bonne  grajie 
tartine  de  pain  <sr  beurre  ,    oh  l^ne 
tranche  de  chair  /allée  de/allée ,  bien 
cutHe  :  ou  autmt  de  primfel  de  mou^ 
ton  ,    on  Ipne  carbonnade  Vinaigrée^ 
auec  du  bon  pain. 

10.  Bcuuès  dtffus jl^n  bon  traîFl 
de  bonne  bierre  ,  ou  J?n  tatin  de 
bon  Jfin. 

11.  Au  difner,  au  foupper ,  v- 
fes  de  la  mefme  manière    de 

viure. 


^referuatifi.  7 

viure  ,  que  vous  vfiés  ordinai- 
rement en  autre  faifon  -,  pour- 
ueu  que  vous  vous  portiés  bien 
lors ,  viuant  ainfv  »  mais  n'ex- 
cédés  iamais  :  &me(lésvnpeu 
plus  qu'a  l'ordinaire,  en  voz 
viandes  ,  du  JfCïjm  ,  ou  du  Vm* 
aigre  j  ou  du  im  d'aurengcs  ^  ou  d^ 
Uts  de  citron  ,  ou  du  in4  de  gre* 
nade  ,  <iy  du  /affmiu 
M.  Allant  par  les  rues  ^  tenés 
en  la  bouche,  1?^  clou  dej^yroufle 
tiempé  Cr*  ramoly.  en  Vinaigre  fuf^ 
diSl  :  ou  l??i  peu  de  racine  de  lionne^ 
ou  d'angehca  ,  ou  de  ^^edoaria ,  ou 
quelque  piécette  de  noix  mufcade^pa* 
reillnnent  tnmpés,  ou  quelque  efcorce 
de  citron. 

13.    Vous  porterés  dedans  vos 
a  4  gans 


8  Vrejcrmtifs, 

gans  vn  moufchoir  ,  mouille 
du  lïîefme  Vinaigre  \  ou  vne 
efponge  pareillement  mouil- 
lée ,  laquelle  vous  pourrés 
mettre  dans  '))ne  boitte lette  trouée ^ 
pour  fouuent  la  flairer. o«  queh 
que  citron  lardé  de  gytoufles  ,  ou 
t^uelque  femme  de  fente ur  camfrée. 

14.  On  trouue  bon,  tremper 
la  chcnt'ife  nette  ,  dam  du  ^maigre 
de  Ifin^  <y  en  eau  rofe-y  la  laifier 
amfi  feiccher  ,  fans  tordre  -,  & 
après  ,  ''layant  bien  frotté  ôc 
chauffé,  la  veftir.. 

15.  Vn  petit  coujsiné  pendu  au 
col ,  lequel  fait  amply  de  pouldres  de 
gyrotffies ,  de  fajfran  ^  de  pouldre 
de  Violettes  ,  de  racine  de  lionne , 
de  pouldre  de  rame  d*angelicque^  ijr 

de 
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de  camfre ,  cft  en  recomman- 
dation. 

16.  Q^elqucs-vns  empliffent 
lefdidts  conJJinés  d'arfenk  -,  pour 
contrequarrer  le  mauuais  air 
qui  aflailleroit  le  cœur. 

17.  Autres  approuuent  farcirc 
les  mefmes  couffinés  ,  d'jjrte 
ance  de  terehinthine  h  Vemfe  ^  de* 
mye  once  de  Vif  argent ,  <ts  quelque 
peu  de  pouldre  de  doux  de  gy^ou/îcs, 
ou  pouUres  de  Violette  ^  bien  broyés 
par  enfemble. 

18.  Vous  pourrés  prendre  en 
vous  leuant,  enuyron  lagrof- 
feur  d'vne  febue  de  Rome,  de 
theriacque ,  ou  de  fin  metridat  j  ou  de 
theriaca  àiateiïaron  ,  ou  de  conferue 
de  lionne ,    ou  J^ne  pilule  ou   deux 


lo  Trefermtifs. 

Suffit  ou  l>n  peu  Je  pouUre  de 
corne  de  cerf  ^  ou  J>n  peu  de  fin 
Mm  ,  ou  de  terre  fèellée ,  ou  Jfn 
feu  de  pierre  h:^aar  ,  beuuant 
defflis  vne  culiere,  ou  deux 
d*eau  ou  de  m  furelle  y  d*eau  ou  de 
iiis  de  mehjjè  ^  ou  de  foulcyes\  d'eau 
de  chardon  heniB  ,  deau  de  fca- 
hieufe  ,  ou  d'eau^rcfe  ,  y  méfiant 
du  fyrop  de  citron  ^  du  fyrop  de 
meltjje  ^  du  fyrop  de  '*gloJp ,  fé- 
lon voftre  commodité  6c  vo- 
lonté .  l'vne  ou  l'autre  ,  ou 
plufieurs  telles  chofes  per- 
méfiées  .  ou  mellés  y  quelques 
iiif.  a  )?.  gouttes  d'huyi/es  de  >/• 
trioie  ,  pour  chfcune  fois ,  Ou 
bien  prenés  tous  les  matins  , 
l^ne  figue ,    ^ne  noix  gaugue  ,    >» 

peu 


^rejeruatlfs.  Il 

j  i)eu  de  rue  ,     quelques  crains  de  fel\ 
^  quelque  peu  de  Yinaigre ,  ou  iJn 
œuf  mollet  auec  du  bon  fajfran, 
:<  19.    Eftes  vous  plein  de  iang? 
faicles  l?ous  fainffier,    eftes  vous 
plein  de  mauuaifes  humeurs  ? 
failles  7?o/^  purger  .    aués   vous 
vn  corps  plein  de  defluxions? 
fai&es  yom  faire  des  cautères  ,  <^ 
entretenés  ceux  que  l;>ous  auiés  au  pa^ 
rauant  .    le  tout   auec  Taduis 
d  vn    Dodeur    bien    expéri- 
menté . 

lo.  Au  demeurant,  fi  vous 
vous  portés  bien  ,  ne  vous 
faiétes  pomt  malade  par  méde- 
cines .  viués  à  voftre  ordinaire, 
fans  toutesfois  excéder  en  rien 
les  limites  de  la    médiocrité 

naere 


12        Guarifon  de  la  Tejle^, 
mère  &  nourrice  de  la  bonne 
ianté. 


Chapitre    IL 
^om  la  guarïfon  de  la 

Ovs  fentes  vous  a- 
battu  tout  à  coup , 
étonné  ,  accablé  ? 
fentes  vous  mal  de  cœur  ,  vo- 
miflemens,  mal  de  tefte,  en- 
dormiflément ,  battement  de 
cœur,  &  femblables  indices  , 
qui  s  amonftrent  couftumiere- 
ment  lors  qu'on  eft  frappé  de 
la  pefte  ?  Tout  à  l'inftantjfoit 
foir ,  foie  matin  j  foit  après  foit 

deuant 


irifon  de  la  Teflt^.        ij 

manger,   P  rené  s  ^« 

fine  theriacque  ^    ou   de 

,   ou  de  fin  hoiui  ,    ou  de 

m  .    Beuués  deffus,  vn 

ni  traiâ:  de  ita  de  fur  elle  ,     ou 

ueau  de  chardon  henici ,  de  fcableu^ 

fe  ,  de  melijjè ,  ou  de  rofes  ^    auec 

l^ne  once  ou  deux  dejyrop  de  citron, 

ou  iPtij,  à  ix.  gouttes  d'huylle   de 

Yuriol  fermeflé  auec    J^n    grand 

trai^  ' 

2.  Promenés  ,  ou  pour  le 
moins  foies  fans  dormir  ,  ôc 
ne  dormes  point  que  vij.  ou 
viiij.  heures  après .  &  encores 
lors,  le  fomme  ne  foit  point 
fort  profond. 

3.  Vn  quart  d'heure  ,  après 
auoir  prins  l'vne  des   chofes 

auant 


14  TreferUlitifs. 

auant-di(5les  ^  beuués  vn  r.rncl 
traid  compo/é  de  Htj.  ou  7?.  ■:uh-re^ 
d'huile  d'oltue ,  d'autant  de  bu  Vm. 
aigre,  ZT  d'eau  tiède  tant  qr.cr 
poiirrés  boire  ;  pour  vomir 
4.  Ayant  bien  vomy,  prenés 
cncores  le  poids  d Vn  efcu  de 
fine  thcriat^ue^  ou  de  meiridat ,  ou 
de  fin  holus  ,  ou  de  terre  feellée , 
ou  de  pouldre  de  corne  de  cerf  ;  ou 
x>.  à  xy>j,  crains  de  pierre  be:^aar 
oriental ,  fi  vous  aués  bonne 
bourfe.  Beuués  deffus  vn  traid* 
d*eau  de  chardon  heniEl  y  ou  de  fu- 
felle,  ou  de  melifje  ^  ou  defoulcyes, 
ànec  duVm  de  rhéin  ,  ^  iDJ.  a  "inj. 
gouttes  d'huilk  de  Ijitriot  *  eu  pre- 
nés^ '  ■>«  bon  chauldèàu  de  J?erju4  , 
4UCC  du  faffran  .     coUur^s  voiiS; 

faides 


vous  fuer. 

nal  ccatinuanc,  failles 

le  mcfme  qu'efl:  diâ: 
;v  le  précèdent  ,dedonze 

1  douze  heures  ^  tant 
qu'il  foit  vaincu. 
6.  Les  accidens  narres  en  Wr-^ 
ticle  premier  eftans  ralïîs  au- 
cunement ;  &  neantmoins  fi 
la  FïEB  VRE  continue.  faiâ:eS; 
vous  faingner,  fî  vous  auez 
beaucoup  de  fang  .  fi  vous 
eftes  plein  d'humeurs  ,  faiétes 
vous  purger;  aueç  l'aduisd'vti 
médecin  fidèle  &  bien  expéri- 


menté. 


7.  Les  Tasches  fedecou- 
urant;  faidles  vous  fuer  enco- 
res  yne  fois ,  fuiuant  farticle  4. 


i6       Guarifon  de  la  fejîe^ 
cy  defTus.   tenés  vous  au  leiic  « 
toufiours  chauldement.  * 

8.    Si  la    BoscHE    vient  ... 
s'abouter  aux  aiflelles  ,    aii>: 
aifnes  ,    ou  enuers  les  aureil- 
les-,  mettes  deffus  incontinent, 
vn  Cataplafme  fai6t ,  auec  l?n  1 
ou    deux   oignons  cuiEls  Joubs    lu 
cendres  ,    >i  ou  deux  oingnons  de 
*  Ou  à  lis  ^    O"  (juelques  racines  de  *  ^«j* 
guyLaui  maulues  cuiSîes  en  bonne  ùierre,  J?ne 
7»c'e  T  poingfiée   de    rué ,     iDne    dou:^aine 
ftmemt  ^g  fi  me  s  ,     troii  ou  iiu.  onces   de 
fanon  mol  ;    le  tout   bien  hal- 
ché  ,    pilé  l  'de  broyé  à  part  , 
puis    méfiés  enfemble ,    auec 
'}jn  ft:^vi  de  faffran  fi  vous  voul- 
lés  ,    c^  demye  once  de  fine  the" 
Yiacjue  ^    ou  de   metridat  :  <t7  du 

beurre 


Guartfon  de  la  TeJlL^.  17 
heurre  à  difcretioriy  ou  du  ia/ilicon. 
Que  fi  parauencur-e  vous  n'a- 
uts  autre  chofc  à  la  main, 
faiéles  vn  cataplafme  auec 
des  oingnons  cuicls  foubs  les  cendres , 
du  pïm  de  minage  boutlîy  en  bonne 
hierre  y  du  f^uon  ,  &  des  moy- 
eux d*œufs,des  quatre  autant 
de  l'vn  que  de  l'autre  ,  bien 
broyés  à  part,  puis  bien  pel- 
le-me(lés  par  eniemble.,  la  rue 
ioindte  ,  feroit  extrêmement 
conuenable. 

9.  Monfieur  M.  Hermès  le 
Clercq  à  Tournay,  l'vn  des 
plus  anchiens  &  plus  célèbres 
Do(5leurs  Médecins  du  païs 
bas  ,  de  Monfieur  M.  leaa 
Syluius  ,  lequel  à  icy  ,  iadis 
b  en- 


iS  Guarifon  de  la  (Pf/?£_.. 
cnfeignéla  mefme  leçon  queiè 
fais ,  prifent  fort,  6c  auec  bonne 
ràifon ,  le  cataplafme  fuiuant, 
fi  la  bofche  ne  s'aboute  à  faf- 
chon  .  Trenés  trois  onces  d'oing- 
nom  ,  (s*  trois  onces  d'aulx  cuiBs 
foubs  les  cendres ,  broyés  les  auec 
yne  once  deleuainfure^enyfnejlant 
J>ne  once  de  bajilicon  <s^  l>ne  once  de 
yiel  oing  ,  li>ne  àragme  Je  theriac^ 
5«e;  demye  once  de  metridaty  de» 
tnye  drag,  de  cantharides,  Jm  fi:^am 
de  fiente  de  coulombe ,  le  tout  bien 
mejlé  parenfemblt^ . 
lo.  Voires  mefmes  ils  confeil- 
lent ,  comme  ie  fais  aufTy^fur 
ladide  bofche  trops  tardiue^ 
d*applicquer  vne  bonne  'loetu» 
ioujè  ,  pour  y  attirer  le  venin 

arrière 


Guarlfon  de  la  ^ejîe^.  19 
arrière  des  parties  nobles,  ôc 
mettre  incontinent  en  fa  pente 
vn  veficatoire. 

11.  Ils  font  aufly  vn  baffement, 
pour  refouldre  en  partie  ,  & 
en  partie  pour  attirer  le  venin 
au  dehors  ,    quafi  tel. 

^renés  l)ne  poingnée  de  racines 
de guimaulues ,'  Iffne  poingnée  d*o'mg* 
nom  de  lis ,  J^ne  demye  poingnée  de 
fleurs  de  camomilk  ^  ^  de  îHeltlotê^ 
lonè  demye  once  de  Jemence  de  lin  , 
Ksr  emyron  demye  poingnée  de  rue, 
tout  hafché  ,  pilé  {S'  méfié  ,  fera 
houilly  auec  de  la  petite  bierre  ^  pour 
en  haffèr  la  partie  ,  auec  des  linges, 
ou  des  efpf'nges .  ley  ou  on  ne 
trouue  gheres  de  guimaulue$, 
Vous  pourrés  redoubler  vne 
b  2  ou 


20  Guarifon  de  la  Tefle^, 
ou  deux  fois ,  la  femence  de  tin, 
pour  la  fubftituer  en  Ton  lieu. 
11.  La  bofche  s'acheminant  à 
meurizon  ,  mettes  deflus  ^ne 
emplafire  fai(5te  de  diachjlon  <sr  de 
bafilicnm  meflés .  remettant  par- 
deflus  5  cncores  l'vn  des  cata- 
plalmes  deuant  dids. 
ij.  Si  vous  n*aués  perfonnc 
pour  ouurir  Tapoftume  .  ou- 
lires  le  cncores  eftant  à  demy 
meure  ,  par  le  moyen  ,  que 
demanderés  à  l'apothicaire  'ïjh 
ruptotr  ou  cautère ,  de  la  grofleur 
dVn  pois  5  que  mettrés  fur  le 
pendant  dé ladiéle  bofche ,  ly 
faifànt  tenir  vij.  ou  viij.  heu- 
res ,  âuec  Templaftre  de  dia^ 
chjlon.    Ou  bien ,  fi  vous  aucz 

le 


Ciuartfon  âe  la  T^ejltj,  t\ 
le  co'ur  pour  le  porter  ,  per- 
cez le  aiiec  vn  petit  fer  chauldj 
ou  anec  quelque  lancette. 
14.  1;  uis  couurez  l'efcare  qu'au- 
ra fai<^  le  cautère ,  auec  >«e 
tranche  de  latd ,  ou  auec  de  foing, 
ou  auec  du  beurre  ,  continuant 
cela  auec  la  fufciiéle  emplaftrc 
par  deflus,  iufquCwS  à  tant  que 
l'efcare  fera  tombée  .  Voire- 
mefmes  s'il  y  a  encores  quelque 
dureté ,  vous  mettrez  par  def- 
fus  lediél  emplaftre  ,  encofes 
le  cataplafme  fufdiâ:.  .  .1 

ij.  lournellement^quandfoir 
&  matin  ,  vous  mettrez  .  à 
poindt  voftre  rnal ,  lauez  toute 
la  partie  auec  de  la  lefciue  ûede, 
ou  auec  de  la  petite  tierreX^M 
b  j  tercen 


Il        Gumfon  de  la  'Pefte^, 
terceu  houllis  par  enlemble  ..  fai- 
lant  porter  tout  l'apareil  &  tou- 
tes les  immondices  que  retire- 
rez arricrc,  bien  Ioingde\'jus, 
pour  les  enfouir  tout  inconti- 
nent ,    ou  les  brufler   tn  vn 
grand  feu  ,    arrière  des  gens, 
eu  au  lieu  de  ce   baflemenc , 
prenez  ceftuy  ,    dont  eft  faiâ: 
mention  en  1  article  ii. 
i6.    Celafaiâ:,    vfez  del'em- 
plaftre  fimple  de  ^wc/^'/ow,  quafi 
iufques  à  la  fin,  mettant  dans 
le  trou  ,    des  tentes  mouillées 
çh  miel  rofat. 

17.  En   fin  ,    lemplaflre    de 
dtapabfia  Juffira  ,     ou  le  deficatïf 

18.  Si  les     C  H  A  R  B  ON  S     sV 

mon- 


Guarifon  de  la  Tejîe^,  2j 
monftrent ,  vous  pourrez  vfer 
des  mermes  cataplafmes,mef- 
mes  cmplaftres ,  meimes  cau- 
tères ,  qu'aux  bofches  ou  bu- 
bons ^  finon  qu'il  faut  caute- 
rizer  le  charbon,  des  le  com- 
menchement ,  pour  aufïy  toft 
bailler  iiTuc  à  la  peftilence  :  veu 
que  ce  feroit  fouuenc  folie  d'at- 
tendre quelque  meurifpn-,  de 
tant,  que  couftumierement, 
il  ne  fe  faiét  point-,  mais  le  char- 
bon tombe  comme  vn  mor- 
ceau de  chair. 

19.  Ce  pendant,  qu'aurez  mis 
deflus,  ce  qu  eft  dià  ,  vous  ap- 
pliquerez aufly  tout  à  l'entour 
vne  tarte,  deJureUee  ou  de  fcahmfe 
broyez  ,  auec  leur  ius ,  pour 
b  4  cou- 
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contregarder  les   parties  fain- 
nes. 

20.  Il  -eft  fort  bon ,  faire  d' vn 
commenchemeat  des  profon- 
des cicaJes  llir  les  charbons  ,  & 
les  baflerÂ:  lauer  auec  lesbaf- 
femens  deuant  dis,  y  meflant 
vn  peu  de  fel. 

21.  Au  lieu  de  cautères, es  plus 
délicats ,  vous  pourrez  applic- 
quer  au  beau  milieu  du  char- 
bon, vn  veficatoire  >  ^]ue  fe- 
rez auec  ihj.  moucbci  cantharides^ 
Ipn  peu  de  leuain ,  Z^  Jti  peu  de  l^m- 
ai'/re  ;  failles  en  vne  mafle , 
comme  la  grandeur  dVn  efcu. 
pour  applicquer  en  la  manière 
fufdide.  * 

22.  Il  y  en  a  qui  applicquent 

tanc 


Guctrifon  de  U  T(-jre^  IJ 
tant  fur  Iç  bubon  que  fur  le 
charbon  ,  Jjn  ^uptotr  faicî  d'ifn 
peu  de  cfxtux  Viue  ,  Iju  ^ram  de  f^l^ 
>/2  peu  de  [mon ,  faifant  de  tout 
comme  vne  fauelotte,  pour 
mettre  au  lieu  des  cautères  6c 
s^eficatoires  prénommez. 
13.  Si  le  patient  eft  trop  im- 
patient, pour  foufFrir  les  fin- 
guliers  remèdes  icy  contenus  ; 
pour  le  moins  fai<5tes  luy  vii 
vataplafme  auec  du  miei,  des  moyeux 
d'œufs  ,  du  faffran  ,  <JP  de  ia  fine 
fleur,  ou  mejïe:^cecy  auec  l''ï>n  des 
précèdent. 

24.  Le  charbon  eftant  tombé; 
vous  pourrez  vfer  de  ce  der- 
nier cataplafmc  ,  puis  du  dia- 
palma . 

b  y  25.  Les 


t^  Guarifon  de  la  Tefit^, 
25.  "Les  mefmes  quedefliisv- 
km  fur  les  efcares  cle$  ch^r:^ 
bons,  de  ce  cataplafnie ,  J^re^* 
nc^iitj,  onces  de  racines  de gutmauU 
nés  ,  iiij,  onces  d*oin^nons  de  Its  y 
tiemje  once  de  Jemence  de  lin^ctûjjè:^ 
les  parfaiSlement  auec  de  la  petite 
lierre,  l'ayant  paJJé par  yn  tamis, 
mefle:^  y  enuyron  deux  on^es  de  heur^ 
ye,  l^ne  dragme  de  metridat ,  <jr  au^ 
tarit  cju*ilfaut  çle  farine  d^lmgt^, 
%6,  Et  pour  attirer  la  veneno- 
fité,  &  faire  tomber  le  char- 
bon ,  ou  le  m  eu  ri  r  en  partie, 
faidtes  vn  cataplafme  en  cefte 
forte  .  Trene:^  demye  ouce  d'oin* 
gnons  de  lis ,  autant  d'oingnons  corn- 
tmns  ,  <^  autant  de  leuain  fure  ^  de 
la  moujiardt  Ile ,  de  la  fiente  de  cou- 

lombe^ 
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tombe ,    du  fauon ,    de  chafcun  l^ne 
dragme  ,    demye  douzaine  de  lima* 
ÇOHÎ  bien  e/îampés  auec  leur  cocquiUe^ 
demye  dragme  de  fuccre ,  de  thertac* 
que  ^  de  met  ridât,  fatSles  J^n^orf^ 
de  tout ,    auec  encores  îJ,  oU  '  iij. 
moyeufs  d'œufi.    ou  bien, 
17-    Trene:^  demye  onces  d*ûingnoits 
de  lis  ,    demye  once  d*oingnons  com* 
muns ,  Dn  peu  de  rue ,  itj.  ou  4Ït]^ 
figues  j  hafche^  tou^  bien  menu ,  ^ 
broie^\    puis  mejle^y  demye  once 
de  fauon      ym  drame  %  tberiac 
^jwe,    ^nc  dragme  de  metrUat  y  l>n 
fi^ in  de  gumme  a mmoniacque  ^    '}}^ 
fi^ain  de  graijjè  d'oi/on  ^  ou  'ifn  peu 
plus,   faiFles  en  l^n  catapiafme  »  en 
voila  pour  fuffir .    choififles^  - 
x8.    La  manière  de  viure,  fera 

com- 


18  Guarifon  de  la  Tejlt^, 
commune  à  celle  de  la  prefer- 
uation  .  fi  non,  fi  la  nebure 
eft  grande  ,  il  fe  faut  garder 
de  vin  ,  6c  boire  fouuent  du 
maigre  ou  claireMtcï,  du  yerjm , 
au,  im  ^  de  feau  de  fur  elle  ,  du 
iui  de  citron  de  grenades  ou  dtau^ 
ranges  ,  le  tout  mejlé  auec  de  la 
petite  hierre ,  ou  auec  de  la  ti/àne. 
Oufai(5le5vn  hyppocratd*cau, 
^uec  vne  ôh^e  de  canelle  en 
pippe  j  ôc  trois  pintes  d'eau, 
que  ferez  freindre  iufques  a 
leftcr  peu  plus  de  demy  lot, 
couuraûL  bien  le  pot:  &  auec 
ce, méfiez  quelques  xx.  gout- 
tes d'huylle  de  vitriol. 
2ç?.  Au  demeurant  y  durant 
que  vous  eftes  atteint  de  la 

pefl;e, 


Gumfon  de  la  Tejle^.       39 
pcfte  ,    vfez  fouuent  des  Anti- 
dotes,   &des  autres  remèdes 
dis  en  la  preferuation .  Voire- 
mefmes  vfez  en  plus  curieufe- 
ment .    Changez  fouuent  de 
chambre,    couchez  tantoft  ea 
IVne  ,    tantoft  en  l'autre  -,  fai- 
fant  bien    aerier    voz    draps 
changez  pareillement  fouuen- 
tesfois  de   chemifes    belles  & 
nettes,  bien  efchauffées  &  bien 
frottées.  &  combien  que  fbyez 
infeété,  ne  hantez  point  auec 
les  autres  infedbez  pourtant: 
car  ilz  vous  pourroient  infe- 
cter d'auantage  de  leur  infe- 
^ion  .    faiétes  aufly  bien  ae- 
rier &   nettoyer    la  chambre 
donc  ferez  forty,   deuanc   y 

rentrer. 
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r'eturer. Prenez  toufiours  coui 
fâge  ,  fans  vous  laifler  acca 
hier  de  vox  maux  .  car  plu 
lieurs  meurent  ,  dautanii 
c|u'ilz  s'attriftent ,  &  ne  prenj 
nent  point  la  peine  de  s'ay- 
det  ,  fe  laiflant  tmportei 
par  leurs  mauv  iufques  au 
tombeau. 

jo.  En  la  fin  de  la  gueriroii, 
ie  confeille  fe  purger  vne  fois ,  | 
aaec  vne  doulce  médecine,  fui- 
uant  l'aduis  d'vn  docSte  mede-  , 
cin  j  ôc  de  fuer  êncores  vne 
bonne  fois  ,  fuiuant  l'article 
cjuatriefme  de  ce  chapitre .  à 
fin  de  ne  laiifer  couuer  rien 
de  reliqua  ,  qui  pourroit  ef- 
clore  ,    vne  nouuelle   pefte, 

plus 
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plus  peri%ieufe  que  la    prU 

A  laquelle  il  plaife  au  bon 

X^ieil  par  rintercefsion  de  la 

Vierge  M  ARIE^xhous  gua- 

'tïiltirj    3c  guarir. 


APPROBATION 

Ce  petit  Smî£téfe  pourra 
utilement  imprimer^  ^/^ 
confolatïon   des  ap^eZj^ 
Faiét   ce    1 9        Jouji  , 
j6l7 

BARTHOLi^MY  ?r:TRi  diâ: j 
1 1NTRENSIS7  Dodlcur 
&    premier    ProfefTcur 
en  la  S.  Théologie. 


^KWWKS' 


l^î^ti 


.•À  »  Â  ^  ;  ;  '^ 


\^  /^^i^r 


'^WÇP^B 


^ëmh. 


mmm 


"■:-/'' Aii/^^^''^f^eim 


